
Les Nouvelles NEWS
l'autre genre d'info
http://www.lesnouvellesnews.fr

La redistribution des richesses à la peine
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En France, le système de redistribution réduit les inégalités de revenus. Mais un peu
moins en 2010 qu'en 1990, constate l'INSEE. Et entre 1996 et 1999, ce sont les 10% les
plus riches qui ont le plus vu leur niveau de vie progresser.

Dans son "Portrait social 2011", publié mercredi 16 novembre, l'INSEE consacre un chapitre au
modèle français de redistribution des richesses. Pour dresser d'abord ce constat, comme une
évidence : les prélèvements d'un côté, les prestations sociales de l'autre, réduisent les
inégalités de revenus dans la population. En 2010, avant toute redistribution, le niveau de vie
des 20 % des ménages français les plus riches était 7,2 fois plus élevé que celui des 20 % les
plus pauvres. Après redistribution, ce rapport n'est plus que de 3,9. Entre les 10% les plus
riches et les 10% les plus pauvres, le rapport passe de 16 à 5,5.

Un impôt moins égalitaire

Mais, en 20 ans, le modèle de redistribution a changé, constate l'INSEE. Les résultats restent
globalement proches, mais sont légèrement moins favorables aux plus pauvres.

D'abord parce que l’impôt sur le revenu est devenu moins progressif et son montant est
relativement plus faible qu’en 1990 : il réduit donc moins les inégalités de revenus. Les 20 %
les plus riches « acquittent un montant plus faible avec la législation 2010 qu'avec celle de
1990, la différence correspond à 5 % de leur niveau de vie », notent les auteurs de l'étude. Une
autre étude de l'INSEE vient appuyer ce constat : entre 1996 et 2006, le niveau de vie a surtout
progressé chez les 10% les plus riches. Pour les autres, il a stagné ou régressé, surtout depuis
2004 (voir tableau ci-dessous), d'où « une augmentation des inégalités par le haut. »

Des prestations moins favorables

CSG et CRDS, plus progressives

Les minima sociaux, dont le poids s'est accru de 10% sur les 20 dernières années, ont permis
de compenser en partie ces reculs. Mais c'est aussi une des conséquences de la crise
économique, remarquent les auteurs de l'étude : « les minima sociaux jouant le rôle
d’amortisseur en cas de perte de revenu. »
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Certaines mesures - comme la refonte des aides pour l’accueil du jeune enfant, en 2004, ou
plus récemment la mise en place du RSA - ont aussi permis de compenser ces pertes. L'INSEE
note également le rôle positif de la création de la CSG et de la CRDS, des contributions plus
progressives que les cotisations sociales qu'elles ont remplacées.

Powered by TCPDF (www.tcpdf.org)

                               2 / 2

http://www.tcpdf.org

